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et, à qui on aura ménagé ainsi une
récréêationi utile, beaucoup plus d'at-
tent ion aux aff'aires, beaucoup plus
d'initérêt an succès de la maison, et
beaucoup plus (l'activité physique
et, inîtellcctuelle , (Iue si on le traite
(1omme11 lin esclave attaché, rivé au
-oniptoir et qu'on ne détache quie

lorsque le magasin est fernmé.
Que les patrons prennent des va-

cancii(es, c'est ue nécessité de leur
situation ; qu'ils cii donnient aussi à
leurs commis, c'est leur devoir et
c'est leur intérêt.

LA BANQUE ONTARIO

Il y a plut-ieurs années que la
banque Onitario nie bat que d'une
aile ; on regardait déjà sa position
Colîîîîlc compromise lors de la mise
eui liquidation de la Central Bank et
le cours le ses actions 1 la bourse,
mjalgré iuni support efrecti tde la part
dles intéressés, montrait qlue, dans
l'opinion des financiers, la banque
avait besoin d'une îiéorganisation
complète. Sous la pression de cette
op)inion, dles changements. impor-
tants ont été faits dans le bureau de
d1i rection. lzi nouvelle admui nistra-
tion n'a pas, voulu prendre la r-es-
ponsabilité des errements alité-
riciu-s ; elle a fait une épuration
mi nutieuse des coniiptes;' une non1-
%,elle évaluation de l'actif; elle a,
en coiiséqueuce, ýétê amenée à re-
faire le bilan <le la banque sur une
base plus solide, nmais (lui présenite
uie diminution marquée sur les

évaluiatiduis antérieures.
La banque Ontario a nu capital

versé le *1).500 ,000. Elle pi-étendait
avoir- un fonds de réserve (le $3501,
000. Ce fonds le réser-ve disparaît
coinplètemient dans le nouveau bilan,
On tiiimoi ns il est i-éd uit à $40,OO.
Surt les $300&100 qui disparaissent,,
$111500) r-epr-ésentent <les p)ertes sur
les affirxes couî-aittes; l'évaluationî
les immîîeubles possé(dés par la h>an-

(Iue est. diinîuée (le $100,000 et celle
(lc ses autres valeurs (le $u0,000.

.Malgré cela, les directeurs ont
ciru devoir paiyer- encore :1 p. c. pour
le dernier- semîestre ;-l soi-te e
les aictionnairecs ont reçu (V- p. c.
pou r P ati née.

E-3pém-ois que la inouvelle adiuii-
nisti-ation saur-a éviter les écucils où
la précédente a si gravement en-
doimagê la fortune de la banque, et
qu'elle pouirra éviter une nouvelle
d<lpériatioui de son actif, qui,
n'étant plus étayé que par un fonîds
de r-ései-ve de $40,000 et un fonds
cont-ingent <le $10,820, ne résisterait
guèr-e àt une courtec série de mau-
v'aises opérations.

- LE PRIX MOURANT

LA BANQU][E 0'HOCHELAGA.r

La banque d'Hlochelaga a gagné 1
penîdantlI'exercicel891t'1895,$88,851 Ç
lans le cours ordinaire de ses af- q
fai res. C'est 11. 1. p.c. sur son ca- t
pital actuel de*$S00,000; mais comme
ce capital n'est que récemment o
u >onté àc eliifi'rç,.on pourrait dire .r
que la banque a gagné 12 P.C. sur le t
capital qu'elle aeréé'llement eu à sar
disposition. Elle a payé deux di-
videndles le 3J P.C. chacun, ce qui s
donne 7 î.c. pour l'année. Les an-
nées précédentes et depuis longc
temps elle ne payait que 6 p.c. L'an- s
niée dlernière, à ces 6 P.C. elle avait t
ajouté un bonus de 1 P.C. Cette
année elle aborde franchement le
7 p.c., preuve qu'elle croit être sûrec
<le pouvoir coptinuer à payer à sesc
actionnaires ce taux d'intérêt sur 1
leur Capital. Pour payer le second s
dividendle <le 31 P.C. sur le nouveau
capital, il a fallu débourser $28,000,
au lieu des $26,000 qui avaient suffi
pour le dividenîde du premier se-i
mestre.

L'émission de $89)900 de nouveau
stock a été faite à 20 p.c. (le prime, 1
(-e qui a p)rodluit pour la banque
$17,98O. Avec cette somme et celle
qui restait des bénéfices de l'aunée,
aidée d'un tout petit appoint <lu
fondls conitingenit ($233) la banque a
pu porter $50,000 au fonds dle ré-
ser-ve lui est maintenant de $320,-
000, 40 P.C. du capital.

La banque d'Hochelaga constateE
bien, comme les aut-es banques, que
l'argent a été à bon marché, qu'il a
fallu payerdes intérêts sur les dépôts;
mais cela nie l'a pas empêché de
fai -e , pour ses -actionnaires/des af-
faire$ d'or, c'est-à-dire d'or mat,'plus solidles qlue brillantes, et d'àr-
river àt la fin de l'exercice à un chif-
fi-e àt peu près égal à celui dles béné-
fices <le l'aminmée dernière.

Pourtant, s'il est ue banque dont
les profits soient sensibles -1 la fluic-
tunation du taux de l'intérêt sur les
prêts àt demande, c'est bien la ban-
que d'Hlochîelaga qui, d'un bout de
l'annîée àt l'autre, tient de $SOM,00 à
e)>00,000 ainsi plarées. Au 31 miai,
elle avait placé à demande près de
$900,000. Uîîe diminîution de Iý
p.û. sur le produit de pareille soin-
mue donnme tout (le suite une perte de
*13Y500. Ç.a nie fait rien. On trou-
ve autr-e chose pour combler ce
dléficit ; on veille <le plus près ià ne
pas fair-e de pertes, enfini, on fait le
nîécessaire pour présenter aux acti-
onnaires, outre leur revenu habi-
tuel augmnté de 1 P.C., un cadeau
de $50>000 àt mettre au fonîds de ré
serve..

C'est un joli cadeau pour un au-

iversaire de 2lème année et nwîls
l avons aucune peine à croire que

es actionnaires en sauront gré à 31.
tt-Charles et à ses collègues,aini
u'à M. Prendergast, leur sympad.
hique et laborieux caissier.

M. Prendergast n'est pas aussi
ptimiste que Sir Donald A. Stiih
<i même que M. Clouston.; 'il voit
>ien que le prix des denrées est, alle
nenté, mais il n le voit pas eueore
~ue les moyens de payer des con-
ommateurs aient augmenté el] pro.
ýortion. Pourtant, il ne nie pîas
1n'il y ait meilleure perspective. Il
e contente de poser un point dîni-
errogation à la façon de Montaigu<-9:

Que sais-je, moi ! "l
Le discours dc M. Prendler-g;tt,

lue nous publions avec le rappîrt
le la banque, est à lire d'un bout à1
'autre :ses couseils sont bons~ à
nivre et ses avis bons à écouter.
Nos félicitations à M. le présid*nt,
MM. les Directeurs et à leur 72

,mployés qui, du premier au der.
nier, ont travaillé avec courai-,
icharnement plutôt, et. avec cin[1
plet succès, pour (décrochier pouir
eur banque le 1' record '' dle la pro.
luction de revenu en 189..

IA BANQUE DIOIE

RAPPORT ANNUEL.
L'assemblée générale annuella des ai-

tdatnires de la b-inque d'Hocel tg ia
en I13u samedi, le 15juin, à mi-Ji, das
.e bureau des directeurs da la b Lnlu).

Etalent présents: -MNI. F. X St
Ejharlea, président; R. Bickerdil, vice-
pré iident ;J. D. Ro!land, Ch ts Ch tp.t.
J. A. V4iiIanc:)urt, Alphi)nge Di
la-,nos Prie, S. Ouannlnghim, J P. Le-
bal, J. L. Cjoutlée, Cid, aurtubise, Fer-
réot D .breuil, R49doiphe Forget. et

À. . Pronderprast.
M F. X St Obales fût appelé à préii-

der l'assemblée et M Prenderg Lttj
choisi comme secrétaire.

Aprês lecture, par lu seer6t tire dé,i
avis c>)nvoq tant l'asmblé i. M F X
St Charles propose, sec iodé par M.
Chio iJhaput, qie MAM. E. C inniu1ý-
haum et F. Dub reuii sfent nonm né isri-
tat-curs.-Adopté.

M. Prendargast donne lectura da rap-
port des direateurs et du bilani dd
i'exerolce, comme suit:

VINOT-ET-UNIEME RAPPORT ANý,I.l

A messieurs les actionnaires de lca R11
que d'Hochelaga.

Messieurs,
En vous soumettant le résultat des

opérations de l'année fiscale finissant le
31 mai dernier, vos Directeurs 8JIC
heureux de constater avec vouq qula!
B tnqtàe d'Hoch-elaga vient d'attenldrO
sa majorité.
. Si sa premièire jeunesse a été quequ,,e
peu orageuse, son adAjescence a été Pl'
clme; et avec l'expérience et la 8
gesse des années, il nous es,, peraiis de
finder de moclostes espéranede sur 'J'1
âgé mûr.


